(e renard ayant la queue coupée

Un vieux renard, maic dec pluc fing,

Grand croqueur de poulete, grand preneur de laping,
Sentant con renard dune lieue,

Fut enfin au piége attrapé.

Par grand hasard en étant échappé,

Non pas franc, car pour gage il y laicca ca queue ;
Cetant, dic-je, cauvé cane queue, et tout honteux,
Pour avoir deg¢ pareilc (comume il était habile),

Un jour que les renarde tenaient congeil entre eux :
& Que faisone-nous, dit-il, de ce poids inutile,

Et qui val balayant tous les centiere fangeux ?

Que noug cert cette queue ? Il Faut quon ce la coupe :
§i lon me croit, chacun ¢y récoudra.

- Votre avic ect fort bon, dit quelgu’un de la troupe ;

Mais tournez vous, de grice, et [on vous répondra. »



A cec mote il ce fit une telle huée,
Que le pauvre écourté ne put étre entendu.
Prétendre bter la queue eat été tempe perdu :

(& mode en fut continue.

Jean de (a Fontaine (1621-1695)



